A R R E S T 

DV CONSEIL 

D’ESTAT DV ROY, 

PAR LEQVEL SA MAIESTE' EXHORTE 
tous les Arcïieuefques , & Euefques de fon Royaume, 
qui nota point encore figné ni faitfigncrle Formu- 
laire,de faire leur Mandement pur & fimple pour pro- 
céder àla fignature d’iceluy. Du i. iour de May 1 66t. 

ENSEMBLE LE PREMIER MANDEMENT 
de Me [peurs les Grands ficaires de Paris ; le Bref de fa 
Sainteté fur iceluy ; les Lettres Patentes expédiées en con- 
fluence; & le fécond Mandement defdits Grands Ficaires, 
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A PARIS, 

Chez Sebastien Cramoi s y Imprimeur 
ordinaire du Roy. 

M. DC. LXIl7 

UfEC F K1VIL EGE DE SA MAIESTE*. 


portant reuocation au premier . 
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EXTRAIT DES REGISTRES 


du Conftil d'Efiat. 

Vx ce qui a cftc remonftré au Roy e- 
ftanc en Ton Confeil , que les fooferi- 
ptions du Formulaire délibéré parl’AfTcm- 
blcc generale du Clergé ont cité diffé- 
rées en quelques Dioccfes à l’occaCon du 
Mandement des Grands Vicaires de Pa- 
ris, publié le huitième Iuin 1661. daurant 
qu’on attendoit le iugement qu’en fcroitNoftrc S. Père le 
Pape , qui l’a condamné par fon Bref du premier d’Aouft 
l66i. addreffe aufdits Grands Vicaires , auquel ils ont 
obey par leur fccuud Mandement qui reuoque le premier. 
Mais parce que ce iugement, qui leuc toutes les difficultez, 
n’eft pas venu à la connoiflànce de quelques Euefques, ils 
n’ontpoint fait procéder aufdites fouferi prions. A quoy il 
eftoit ncceflairc de pourucoir. A cet elïct , SaMaieste, 
apres auoir mis cette affaire en deliberation dans fon Con- 
feil, a Ordonne' & Ordonne, que ledit Bref dcNodrc 
S. Pere le Pape , les Lettres patentes expédiées fur iccluy; 
enfcmble le premier ic fécond Mandement des Grands Vi- 
caires feront imprimez , & copies collationnées enuoyées 
de la part de fa Maiefté à tous les Archeucfqucs & Euef- 
ques du Royaume : Exhortant ceux d'entre eux qui n’ont 
point encor ligne ni fait figner ledit Formulaire , qu’ils 
faffent tout incontinent leur Mandement , pur & firople , &£ 
fans ambiguité, pour faire procéder aux lignaturcs,fuiuant 
les exhortations de l’Aflcmblce , ic les Arrefts du Confeil 
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«î’Eftat donnez en conformité. Veut St entend que tous 
les Archeuefqucs St Eucfaues luy donnent auis dans dcox 
mois de tout ce qui a cfté déjà fait, ou qui fera fitic encon- 
fequence du prefent Arrcft. A faute de ce, il fera procédé 
contre les negligens , St contre les Ecclefiaftiques réfra- 
ctaires , par farfie de leur temporel , St par la déclaration 
des peines Canoniques , fuiuant les Decrets des Conciles, 
conformément à la Deliberation de l’Aflembléc, St l'Arrcft 
du Confcild’Eftar. Fait au Conleil d’Eftac duRoy.lâMaje- 
fté y e liant, tenu à Paris le t. jour de May l’an 1661. Signé, 
De Gvenecavd. 

L O V I S PAR LA GRACE DF. DlEV RoY DE FRANCE ET 
de Navarre, A nos amez & féaux Confcillcrsen noftre 
Confeil d’Eftat , les Archcûcfques St Euefqucs de noftre 
Royaume , faluc. Suiuant l’Arrcft par Nous ce iourd'huy 
donné en noftre Confeil d’Eftat, &dont l’extrait cft cy at- 
tache fous noftre contrefecl, Nous ordonnons par ces pre- 
fentes fignccs de noftre main , que le Bref de Noftre S. Pe- 
re le Pape qui condamne le Mandement des Grands V ica, res 
de Paris du g. Iuin 1 66%. les Lettres patentes qui ont cfté 
expédiées poutlon execution, cnfemblclc ptemter et le fé- 
cond Mandement dcfdits Grands Vicaires, feront imprimez, 
St que copies collationnées vous en feront enuoyées de no- 
ftre part : Exhortant ceux d’entre vous qui n’ont point en- 
core ligné , ni fait ligner le Formulaire délibéré par l’Af- 
femblée generale du Clergé, de faire tout incontinent vo- 
ftre Mandement pur St fimplc fans ambiguité , pour faire 
procéder aux lignatures , fuiuant les exhortations 4 e l’Af- 
femblée , St les Arrefts de noftre Conleil d’Eftat donnez 
en conformité: Voulant & entendant, que chacun de vous 
nous donne auis dans deux mois de tout ce qui par vous a 
cfté déjà fait, ou qui fera fait en confcqucncc dudit Arreft 
&c des prefentes : à faute de quoy, il fera procédé contre les 
negligens St contre les Ecclefiaftiques refradaires , par fai- 
lle de leur temporel , St par la déclaration des peines Ca- 
noniques , fuiuant les Decrets des Conciles , conformé- 
ment 


•mène à la Deliberation de l’AfTemblée Sc l’Atrcft de noftre 
Confcil d’Eftat donné en confequcncc. A ces cavses 
nous voulons Sc vous mandons que vous ayez à déférer au 
contenu dudit Arrcft Sc de ces prefentes, Sc à n’y apporter 
aucun retardement ni difficulté. Commandons au premier 
Huiffier de noftre Confcil , ou autre Huiffier ou Sergent 
fur ce requis , de faire les fignifîcacions Sc les autres a&cs 
de Iufticc qui feront neccffaires , afin qu’il foie obey audit 
Arrcft Sc à ces prefentes , fur les peines y déclarées , fans 
pour ce demander Placer, Vifa, ni Pareatis,nonobftant cla- 
meur de Haro, Charte Normande, Sc autres chofes à ce 
contraires. Et parce qu’en diuers lieux on aura befoin du- 
dit Arrcft, nous voulons qu’aux copies qui en feront dcuc- 
ment collationnées ^oy foit ajouftée comme aux Origi- 
naux. Car teleft noftre plaifir. Donné à Paris le i.iourdc 
May l’an de grâce i66l. Sc de noftre Règne le 19. Signé, 
LOV IS: &plus bas ,Par le Roy, De Gvenec avd. 


ORDONNANCE DE MESSIEVRS LES 
Vicaires Generaux de Monfeigneur l’Eminen- 
tilïimc & Re ue rend iflime Cardinal' de Retz, 
A rchcuefquc de Paris. 

Pour la. fgnature du Formulaire de Fcj , drejfé en exc- 
eption aies Constations de Nos SS. Per es les Papes 
Innocent X. £ 7 * Alexandre VI I. 

I Ean Baptiste de Contes, Prcftre , Doûeur 
és Droits , Doyen de l’Eglife Métropolitaine de Paris, 
Confeiller ordinaire du Royen fes Confcils d’Eftat Sc Pri- 
uc,&Alexanpre de Hodenc q, auffi Prcftre, Do- 
reur en Théologie de la Société de Sorfionne , Curé , Sc 
Archiprcftrc de faint Scuerin, Confeiller du Royen fcfdirs 
Confeils, Vicaires Generaux de Monfeigneur l’Emincntif- 
fime Sc Reucrcndiffime Cardinal de Retz , Archeucfque 
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de Paris. A tous ceux qui ces prcfcnccs Lettres verront} Sa- 
lut en notre Seigneur. Comme il ctimpotiblc de plaire à 
Dieu fans la Foy , te de viurc de la vie d’vn véritable Chré- 
tien (ans cette vertu , qui et le fondement de ce qu’on 
cfpere , &la dcmontracion des chofcs qu’on ne voit pas: 
Audi cft-il très-important que les Prélats de l'Eglife veil- 
lent de telle forte fur Ceux que Dieu a commis à- leur con- 
duite, que cette Foy, de laquelle ils font les principaux dc- 
pofitaires, ne puilfc être aucunement altérée par des con- 
tentions de do&cinc , qui fouucnt ne blctcnc pas moins la 
Foy qu’elles décruifent la charité} Laquelle , comme dit S. 
Paul , et la fin du précepte. , & procédé d’vn cœur pur , 
d’vnc bonne confcicncc , te d’vnc Foy non feinte } ajou- 
tant que ceux qui s’en départent s’emportent à des difeours 
de vanité, &: des quêtions inutiles , qui ne produifent que 
des querelles, de l’enuie, de la mcdifance , te de mauuais 
foupçons. Et quand il arnuede telles contentions dans l’E- 
glife, il net pas moins du deuoir Epifcopal d’en arrêter le 
cours de bonne heure , & reprimer la témérité de ceux qui 
en fondes auteurs , ou qui entreprennent de les foûtenir, 
qu'il et de la pieté te charte Chrétienne de tafeher par 
tous moyens de les reüflitÆÛ ïn jnefmc cfprit dans ie cen- 
tre dcl'vnitc Catholique , quiet l’Eglife Romaine. C’et 
ce que le Pape Innocent X. d’heureufe mémoire 
a voulu faire au fuiet des Cinq Propofitions concernant la 
matière de la Grâce , qui luy auoient été prefentées 
de la parc de plufieurs Euefques de France , par fa Con- 
titucion du dernier May 1653. après la publication de 
laquelle nous efpcrions que chacun demeureroit dans le 
rcfpcft Se b fourmilion deue au S. Siégé : Et que toutes 
ocs contentions te difputes touchant lefditcs Propofitions 
ccfferoient. Mais le malin efprit, qui enuie toujours la paix 
de l’Eglife , ÔC s’efforce d’y entretenir b diuiûon, a renou- 
ucllé ces difputes. Et quoy qu’il ne s’agit du temps d’iN- 
noce»tX. que de fçauoir fi lefditcs Propofitions ctoienc 
véritables A: Catholiques, ou Celles choient fautes le hé- 
rétiques ; Et que as Pape les ayant condamnées comme ho- 
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rctiqucs , il n’y euft plus rien à defirer, 6c que chacun dûft 
lie foùmcrcrc à la decifion qu’il en auoic faite par ladite 
Conftitution : Neantmoins on auroit mcû vnc autre que- 
flion de fait , Sc prétendu que ces Proportions n’cftoienc 
pas de Cornélius Ianfcnius Euefquc d’Ypre , Sc n’auoient 
point elle condamnées au fens de cet Auteur ; Ce qui 
ayant de nouucau troublé la tranquilité de l’Eglife auroit 
donné fuiet à N. S. P.Alexandre V 1 1 . de pronon- 
cer fur cette queftion par fa Bulle du 1 6 . Octobre 1656 . La- 
quelle nous aurions fait publier en cette ville Sc dioccfe de 
Paris par noftrc Mandement du douzième Avril i 6 $ 7 .Et 
ordonné de la rcccuoir aucc tout l’honneur Sc rcucrcnce 
qui cft deud au S. Sicge Apoftoliquc, 6c de l’obfcruer de 
poinét en poinft félon fâ forme & teneur fous les peines y 
porcées ; Ce qui cuft dcû entièrement calmer les cfprits* 
Neantmoins le contraire eftarriué,& les difputes ont con- 
tinué comme auparauant. Ce quia obligé le Roy par fa pie- 
té accoutumée , 6c le zele qu’il a pour procurer Sc mainte- 
nir la paix 6c l’vnion dans l’Eglife ainfi que dans fon Eftac, 
de defirer que Meilleurs les Euefques auifalfent entre eux 
à trouuer des moyens conucnables pour faire ccfler toutes 
ces diuifions, 6c Tcfta-blir h paix en l’EgUïtrfiir le fuiet def- 
dites Cinq Propofitions. A quoy lefdits Sieurs Euefques 
ayant trauaillé , 6c propofé à fa Maiefté de faire ligner vn 
Formulaire de profeflion de Foy ; Sa Maieftc auroit iceluy 
autorifé par Arrcft de fon Confeil d’Eftat du treiziéme 
du mois d’Auril dernier; Sc nous auroit fait l’Honneur de 
nous écrire le vingtième du mcfmc mois , 6c exhorté de 
nous conformer à ce moyen propofé. A ces cavses, 
DeGrans fatisfaire aux bonnes intentions de fa Maiefté, 6c 
contribuer autant qu’il nous eft poflîble à fes pieux Sc 
loiiables defleins , Novs avons ordonne' & ordon- 
nons par ces Prefentes, que ledit Formulaire cy-aprés tran- 
scrit fera figné par tous les Doyens, Chanoines, Chapitres* 
Abbez , Prieurs , Conucnts, Communautcz Séculières 6c 
Régulières , Monaftcrcs de Religieux 6c Rcligieufcs, Cu- 
xcz , Vicaires , Prcftrcs, Habituez, Bénéficiers, & gcncralc- 
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ment de tous Ecclcfiaftiques , Principaux des Colleges , 
Doûeurs , Regens , Profcfleurs , Maiftrcs d’Efcoles de 
cette Ville , Faux -bourgs, & Diocefe de Paris , foy difans 
exemts le non exemts , ou de nul Diocefe 5 fie ceux 
qui compofent lefdits corps Ecclcliaftiques Séculiers 
ou Réguliers , feront mettre fur le Rcgiftce noftrc prefen- 
tc Ordonnance , & ledit Formulaire , &c y foufenront , 
& nous rapporteront vn oâc original auchcntiquc de 
leurs fouferiptions au bas des Prclentcs, dans quinze iours 
apres la publication &c lignification d'icelles. Et quant aux 
autres particuliers Ecclcliaftiqucs qui ne font Corps ou 
Communauté , &c autres cy-dcflus exprimez ; Ils vien- 
dront ligner dans ledit temps au Secrétariat de l’Archcuc- 
fché de Paris ; autrement à faute de ce faire & ledit temps 
paflë, fera procédé contre eux parles voyes de droit,. con- 
•formcmcntaufdites Conftitutions &c Arreftj fans neantmoins 
<juc par ledit Formulaire & la lignature d’iceluy il foit in- 
noué aufdites Conftitutions. Et povr ofter tout prétex- 
te de difpute & de contention à l’aucnir fur ces queftions, 
ic tâcher par toutes voies de reünir les efprits : Novs or- 
donnons &c Enioicnons , qu’à l'cgard mefmc des faits 
décidez par lefditcs Cooftitucinn*.., ^contenus audit for- 
mulaire , tous demeurent dans le refpcâ entier &c finccrc 
qui cft deu aufdites Conftitutions , fans prefeher , eferire, 
&di(pucer au contraire, & que la lignature que chacun fe- 
ra dudit Formulaire en foit vn témoignage , promefle, &: 
aftcurancc publique &c *puiolable , par laquelle ils s ’v enga- 
gent , comme de leur croyance pour la decilion de Foy: 
après laquelle lignature , la foy de chacun eftant reconnue, 
nous faifons tres-exprefles inhibitions &c defenfesà tous les 
Diocezainsdc mondir Seigneur l’Archcuefque, fous peine 
d’Excommunication.dc fe diffamer l’vn l’autre du nom de 
Ianfcnifte &c de Scmipclagien-, Et leur enioignons de nous 
aduertir de ce qu’ils fçauront auoir cftédit ou faitau preiu- 
dicc defdites Conftitutions , & de noftre prefente Ordon- 
nance, pour y eftre pourueu ainli que de raifon. Si Man- 
dons à l’Archipreftrc de fainte Marie Magdclaine , aux 

Doyens 
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Doyens ruraux de ce Diocefe , au premier Prcftre ou Ap- 
pariteur fur ce requis, que ces Prefcnccs ils fignifient à tous 
Doyens, Chanoines , Chapitres , Abbez , Prieurs , Conuents, 
Communautcz Séculières ou Rcgulicres , Monafteres de 
Religieux 6c Religieufes, Curez , Vicaires , Prcftrcs , Ha- 
bituez, Bénéficiera, 6c généralement tous Ecclefiaftiqucs , 
Principaux des Colleges , Doreurs, Regens , Profeflcurs, 
Sc Mai ftres d'EcoIcs de cette Ville, Faux - bourgs, & Dio- 
cefe de Paris, foydifans exemts 6c non exemts , ou de nul 
Diocefe, à ce qu'ils n’en prétendent caufe d’ignorance , 6C 
ayent à y fatisfaire dans le temps y porte fous lefdites pei- 
nes : de ce faire leur donnons pouuoir. Et feront les Prc- 
fentes publiées au Prône des Mcffes Paroiffialcs , 6c affi- 
chées aux Portes des Eglifes , 6c ailleurs où befoin fera. 
Donne* à Paris fous le feau des Armes de mondit Sei- 
gneur l’Archeuefque , le huitième iour de Iuin mil fix cens 
ioixante-vn. Signé, De Contes , & De Hojdencq^ 

Enfuit ledit Formulaire : 

I E me fioùmets fincerement a la Confiitution du Paye Inno- 
cent X . J » 31. May fitlon fion -véritable fins , qui a 

ejlé déterminé far la Confiitution de Nofire faint Pere le Pape 
Alexandre VII. du 16. Oélobre 1 le reconnoù que iefuis 
obligé en confidence d' obéir aces Conffitutions : Et te condam- 
ne de cœur cr de bouche la dollrine des Cinq Propcfitions de 
Cornélius lanfienius , contenues dans fion Liure intitulé Augu- 
ftinus , que ces deux Papes & les Euefiques ont condamnées ; 
laquelle doctrine nefi point ceUe de fiaint Auguîiin , que Ianfie- 
ni ut a mal expliquée contre le vray fions de ce fiaint Voile ur. 



Signé, Baydouk. 




Dilc&is filiis I o a n. Ba- 
ptiste de Comtes, 6c 
Alexandro de Ho- 
dencq^ Vicariis Gc- 
neralibus Archicpifcopi 
Parificnfis. 

ALEXANDERPAPA VU. 

D Ilecti filii , JaIh- 

tem & Aposlolicam 
hcncditfiancm. Ne n fine 
magna profit £I'o admiratio- 
ne , ac iuflo animi dolore , 
quo paterna vifeera plane 
commouentur publicatum 
vefira nanti ne die 8. Iunii 
anni huius edittum ferle - 
gtmus s in quo fan i in 
primât non minus tentera - 
ria , quant omnino menda- 
ti narratione prafièrtur , 
tempore fel. record. I N- 
nocEntii X. non a- 
liud atlum fnijfe , quàm 
inquifitum an Propofitio - 
nés ilia Jguinque de Gra - 
tsa vera dr Catholica , an 
pot i'u s falfa & h are tic a 
cenfinda forent ; cum eo 
plane tempore nedum de 
Propofitianibut ipfis ta- 
gnitio habita fuerit , ve~ 
riim etiam quod e Ianft- 
nii libre Avgvstinvs 
nuncapato extrafta ejfent , 
& ita in fenfit ab codent 


\yi nos chers fils Iran B a- 
ptiste de Comtes,^ 
Alexandre de Hodencq^ 
Vicaires Generaux de P Arche- 
nef que de Paris. 


ALEXANDRE PP. VII. 

N O s chers fils , falut 6c bc- 
nedi&ion Apoftoliquc. 
Nous auons lcû le Mandement 
qui a efté publié fous voftrcnom 
le 8. de Iuin de cette année , auec 
vn très - grand eftonnement , 6C 
auecvne iufte douleur de noftre 
ame qui a émeû entièrement 
les aft'ochons que nous auons 
de Perc : dans lequel il cft cx- 
pofe pat vnc narration qui n eft 
pas moins téméraire que faufle, 
que du temps d’iNNOcENr 
X. d’heureufe mémoire on n’a- 
uoit traité d’autre chofe , que 
de rechercher fi l’on deuoit 
tenir les Cinq Propofitions de 
la Grâce vrayes 6c Catholi- 
ques , ou bien faufles 6c hé- 
rétiques. Au lieu quen ce 
temps -là on ne iugea pas feu- 
lement auec connoiflancc de 
caufe de ces Cinq Propofitions , 
mais aulfi qu’elles eftoient ex- 
traites du liure de Ianfenius , in- 
titulé Avgvstinvs, 6 c 
que par mcfme moyen elles 
eftoient condamnées au fens 


Tan/ènio intellect dam- 
nât* , vti nos if fi Confii- 
tutione nofira 17. Rai. 
Nouent bris anni 1656. do- 


rt 
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que Ianfenius les' entendoit , 
comme nous mefmc l’auons dé- 
claré nettement &expreirémcnt 

__ par noftrc Conftitution en da- 

t* luculenter dr exprefie te du 16. Odobre 16^6. C’cft 
declarautmus. Jpttare c'um pourquoy comme vous n'auez 
adeo falfum paténfque men- pas eu honte de fouftenir vn fi. 
dacium in re tali afiferere faux & fi cuident menfonge en 
minime veriti fitù , vti- vnc matière de cette importan- 
ce malorum zizaniorum ce , vous eftes manifeftemcnc 
in agro Dominico femina- coupables de femer de mau- 
tores , Ecclefijt Catbolic* uailcsyuroyes dans le champ du 
perturbatores , dr quod in Seigneur, de troubler l’Eglife 
vobü efi , dutfores turpifii- Catholique, 8c d'eftre auteurs, 
mifchifmatü ejfe deprehen- autant qu’il cft en vous , d’vn 
dimini. Porr'o autem etfi tres-vilain fchifme. Et quoy que 
proteruia ingens in vobü l’on rcconnoiflc en vouj vnc 
agnoficitur cauillationibus très -grande outrecuidance, qui 
fubdolü , dr circuit ibus ob- s’oppofe par des cauillations Se 
uiam eundi Ecclefijt défi- chicanes trompeufes , & par des 
nitionibus ; tjuibus etiam circuits Sx. détours , aux defini- 
totim Francia Epi fcoporum tions de l'Egide , qui font ap- 
& Fr dater um obfequium , puy ées par l’obcïflance , & le zelc 
& zelus adefi , ac Chri- des Eucfques de toute la France, 
Jlianifiimi Régit infignù & protégées fi vigoureufement 
pietas tam enixe prafieefi; par la pieté fingulierc du Roy 
Nos tamen pro Pomtifici * trcs-ChrcftienjNeanmoins-nous,. 
caritatù manfuetudine non- citant meus parla douceur & la 
dum iurit via procedere , charité que noftrc charge défi. 
fed pote ma clementia prias re,n'auons point voulu encore 
vti voluimut ; fier ante s ni- procéder par la voie de droid; 
tnirum fore , vt vniuerfa- mais nous auons crouué bon 
lit Pafions vocem auditu- d’employer pluftoft noftre cle- 
ri faltcm fitis , & bis li- mence ic bonté paternelle ; e- 

fperant qu’il arriucra que vous, 
écouterez à tout le moins la voix du Pafteur Vniuerfcl , 
& qu après auoir rcceu ces lettres , vous reuoquerez in- 
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continent voftre Mandement; a- teris acceptés tdiiïumftatrnt 
lin que vous n’experimentiez abrogaturi ,• ne faniïa hu- 
point la iufte indignation SC la vi- ius Sedit iujlam indigna- 
gueur de l'autorité de ce (àint Sie- tionem » ô" aulftritatis vint 
ge; vous reffouuenant des paroles experiamini ; mimeresver- 
du Seigneur : Celuy qui tombera borutn Domini : Omnis 
fur cette pierre , fera froife ; & qui ccciderit fuper ilium 
t lie brifera celuy fur lequel elle lapidem, conquaffabitur ; 
tombera. Au furplus , nous fuper quem autem cccidc- 
prions Dieu qu’il vous donne rk, comroinuetillum.ee- 
l’cfprit d’entendement, & de terùm vobis ,vt bene agere 
rcfipifcence ; 5c à cet effet nous veittis , in telle £1 us & rê- 
vons départons nollre benedi- fipifeentia Jpiritum a Do- 
ftion Apoftolique.DonnéàRo- mina precamur, ’poftoli - 

me à fainte Marie Maieure, fous cdmque beneditlioncm ai 
l’anneau du Pefcheur , le pre- hune fnem impertimur . 
mierd’Aouft mil fix cens foixan- Datum Roma apudfan- 
tc-vn, l’annce feptiéme de noftrc Ûam Mariant Maiorem , 
Pontificat. f*b annulo Pifatoris, pri- 

ma Augufii 1661. Pontifi- 
cat us nojlri anne feptimo. 


Lettres P Mente s fur le Bref. 

L O VIS PAR LA GRACE DE DlEV RoY DE FRANCE 
et ce Navarre , A tous ceux qui ces prefentes Lct- 
très verront, Salut. Les deux Conftitutions du faint Siège 
Apoftoliquc , qui pour maintenir la pureté de la Foy a- 
uoient condamne la doârine de Ianfenius fur la matière 
des Cinq Propoûtions, euffent eu tout le fuccés dans no- 
ftrc bonne ville de Paris que nous pouuions nous en pro- 
mettre , li les fieurs de Contes èc de Hodcncq Vicai- 
res Generaux de l’Archeuefchc euffent fait procéder aux 
fignaturcs du Formulaire de la profeffion de Foy dreffe 
par l’Aftcmblcc generale du Clergé pour l’execution fin- 
çcie 8c vniforme defditcs deux Conftitutions , en vertu d va 
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Mandement qui euft efté conccu félon Icvray fcnsdcfdites 
I>c ifions ’.cFoy. Maisaulicude fuiurc en cela les exhorta- 
tions de l'All'embléc, & nos ordres donnez en conformité 
ils ont fut publier vn Mandement dans toutes les ParroiSTes 
de la Ville le 8. de Ium dernier , qui ordonne ces fouferi- 
ptions pour obeïr en apparence aux Conftitutions , mais en 
cl&cpouc les ruiner par defauSTes interprétations, aufli bien 
que ce qui eft contenu dans le Formulaire. Ce qui nousau- 
toit obi gé , pour appaifer le fcandale que donnoit ce Man- 
dement , d’Ordonner par noftre Arreft du 9 . Iuillet dernier, 
apres auoir receu l’Auis des Euefques qui eftoient prés de 
Nous, qu’il feroit furlis à ces fouferiptions en vertu de ce 
Mandement , tufqu a ce qu’il euft efté reformé. Cependant 
Noftre S. Père le Pape ayant efté informé de ce grand def- 
ordre , 6 c ayant leu ce Mandement auec cftonnement , 6 C 
aucc vn iufte déplaifir , a déclaré là de (Tu s fes intentions par 
fon Bref du premier d’Aouft de cette année adrefte aufdits 
Vicaires ; aufqucls il reproche leur témérité , 6 c leur men- 
songe , en ce qu’ils aSTeurenc que le Pape Innocent X. 
n’auoit point condamné dans les Cinq Propositions la do- 
urine 6 c le fens de lanfenius , 6 c les blafme de femer au 
champ du Seigneur les mauuaifes yuroyes , de troubler l’E- 
glifc Catholique , 6 c de fc rendre auteurs d’vn très horri- 
ble fchifme. D’autant plus que par des cauillations trom- 
peufes , 6 C par des circuits 6 c détours , ilstafchent de s’op- 
pofer aux définitions de 1 EghSc : obfcruant fort, à propos , 
quelles Sont fouftenucs par l'acceptation 6 c l’obeïffance des 
Euefques & Prélats de noftre Royaume , & par leur zele,& 
outre cela protégées par noftre pieté; qui a paru enl’appuy 
que nous auons donné par nos Arrefts a l’execution defdi- 
tes Conftitutions , 6 c aux fouferiptions dudit Formulaire* 
Néanmoins après tous ces iuftes reproches , Noftre S. Pere 
vfantdefa bonté 6 c clemcncc paternelle enuers lcfdits Vi- 
caires Generaux , leur donne lieu de reSîpifccnce , en leur 
ordonnant de reuoquer incontinent ce Mandement pour 
fc conformer au zele des Euefques , 6 c à nos defirs , qui 
Sont louez dans ce Bref.; Jeur fatSànc connoxftre qu’à faute 
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de ce faire, ils fcntiront les effets de la iufte indignation SC 
de l'autorité du faint Siégé. Et dautant qu’il cft important 
pour le bien de la Religion que ce Bref foie exccutc fcloa> 
fa forme & teneur; Novs Ordonnons à tous Notaires, Sc 
aux Huiflicrs de noftre Confeil , de faire les lignification* 
dudit Bref, & ànos Officiers de tenir la main à l’execution 
de ce que defïus , lorfqu'ils en feront requis de la part de 
noftre trcs-chcr Sc bien amé le fleur Picolomini Archcucf- 
que de Ccfarcc, Nonce Apoftolique prés de Nous ; Nous 
referuant d’y pouruoir , s’il cft beloin , par noftre autorité , 
pour l’entierc execution des prefentes. Car tel cft noftre: 
plaiftr. En témoin dequoy nousauons fait mettre noftre feel 
àcefdites prefentes. D o n n e' à Fontainebleau le troifléme 
iour d’O&obrc , l’an de grâce 1661. Sc de noftre Règne le 
dix-neufléme. Signé, LO VIS. Et plus bas : Par le Roy r 
De Lo men ie. 


mandement de messievrs les 

Vicaires Generaux de Monfcigneur l’Eminen- 
tiflime Cardinal de Retz Archeucf^uc de 
Paris. 

Pour lafgnature des deux Conjlitutions de Nos SS.Peres: 
les Papes Innocent JC. ft) Alexandre V II. en 
vfant de la Formule y appofée. 

L Es Vicaires Generaux de Monfcigneur rEmincntiffi- 
me Sc Rcuerendiftime Cardinal de Retz Archcucfque 
de Paris, A tous ceux qui ces prefentes Lettres verront, Sa- 
lue en noftre Seigneur. Parce que les paroles de noftre Or- 
donnance publiée le 8 . iour deluin de cette prefente année 
•ntefté entendues contre noftre intention, qu’innocent X. 
d'heureufe mémoire a condamné feulement comme héréti- 
ques les Cinq Propofltions de la Grâce qui luy ont cfté pré- 
sentées par pluücurs Eucfqucs de France , & qu’au temp* 


dudi c Souucrain Pontife on ne fit autre chofc que rechercher 
& lefditcs PropoGtions cftoicnt vericables te Catholiques , 
ou bien fùuflcs fichercciques. Et de plus, qu'il auoiceftémcu 
depuis vnc queftion.à fçauoir fi elles cftoicnt ou n'eftoient pas 
de Ianfcnius, laquelle a efte definie par Noftre très- Saint Perc 
le Pape Alexandre VII. par fa Conftitution du i^Odobrc de 
l’annce i6j<. te qu’cncore par d'autres circuits noftredit 
Mandement eft oppofé aufditcs Définitions de l’Eglifc,ain- 
û que Noftre crcs-Saint Percle Pape Alexandre V 1 1. nous 
l’a fait entendre aucc vnc rcmonftrance paternelle par fes 
Lettres en forme de Brcfdu premier iourd’Aouft delapre- 
fence année-, Quoique pourtant il foit tres-ccrtain qu’au 
temps dudit Pape Innocent X. on n’a pas feulement pris con- 
noiflàncc de ces Cinq PropoCtions ; mais encore quelles 
cftoicnt extraites du liure de Ianfcnius , intitulé ytuguflinus , 
condamnées comme heretiques dans le fens entendu par 
le me fme Ianfcnius , par la Conftitution du mefme Inno» 
cencX. du dernier lourde May de l’annce îéf}. Comme en- 
core nous 1 a déclaré par exprès te clairement Noftre tres- 
Saint Percle Pape Alexandre VII. dans fadite Conftitution 
du ié.Oftobre de l’an 1 6 ^ 6 . A ces cavs es, afin que nous 
donnions vn bon cxemplede noftre obeïflancc-&foûmiffion 
d’efptit que doiuenc tous les Catholiques à fcmblablcs dé- 
clarations Apoftoliques, fans auoir aucun égard à noftre Or- 
donnance cy-deflus mentionnée, laquelle nous cafTons 
comme contraire aufditcs deux Conftitutions des Souucrains 
Pontifes , & reuoquons, aucc coûtée qui en cftenfuiuy; ainfi 
ouc pareillement fa Sainteté nous a aduerti te admonefté de 
Êirc par fondit Bref, Novs ordonnons par ces prefentes 
ï tous Doyens , Chanoines, Chapitres, Abbcz, Prieurs, Con- 
uents , Communautcz Séculières te Régulières , Monaftc- 
res de Religieux te Religieufes, Curez, Vicaires , Preftres, 
Habituez „ Bénéficiers, te généralement à tous Eeclefiafti- 
ques, Principaux des Colleges, Dodeurs, Regens, Profcf- 
feurs,& Maiftres d’Ecoles de cette Ville, Faux- bourgs, te 
Dioccze de Paris , foy dlfans exemrs te non exemts, ou de 
SttiDioçczo, dans quinze iours apres la lignification dcfdb- 
k ^ Dij 


tes prefentes, de fouferire finccrement de de cœur aufdices 
deux Gonftitucions Apoftoliqucscn vfam de la Formule mife 
au bas de ce Mandement, lequel ceux qui compofcnt lefdits 
corps EcclcGaftiques Séculiers ou Réguliers feront mettre 
fur leur Regiftreauec lefditrs Conftitutions.&y fouferiront 
en vfantde ladite Formule ,& nous rapporteront vnaâc ori- 
ginal de authentique de leurs foufcnptions dans ledit temps. 
Et quant aux aurres particuliers Ecclcûaftiqucs qui ne font 
Corps ou Communauté, de autres cy deflus exprime*; ils 
'viendront fignerdans le mefmc temps au Secrétariat de 1 Ar- 
cheuefchcdc Paris : autrement deà foute de ce faire, de ledit 
temps parte, fera procédé contre eux par les voies de droid 
conformément aufdircs Conftitutions. Si mandons aux 
Archipreftrcs de Sainte Marie Magdelaine & de S. Seuerin, 
aux Doyens Ruraux de ce Dioccfe , au premier Prcftrc ou 
A ppariteur (ur ce requis, que ces Prefentes ils fignifienr à tous 
Doyens , Chanoines , Chapitres , Abbcz , Prieurs , Con- 
ucncs , Communaurez Séculières ou Regulicres, Monade* 
res de Religieux & Rcligicufes, Curez, Vicaires, Preftrcs, 
Habituez , Bcneficicrs , & généralement tous Ecclcfiafti- 
ques, Principaux des Colleges, Doâeurs , Regens , Profef* 
feurs , 6c Maiftrcs d’Ecoles de cette Ville, Faux-bourgs.de 
Dioccfe de Paris, foydifans exemtsde nonexemts.oudc nul 
Dioccfe $ à ce qu'ils n’en prétendent caulc d’ignorance , d C 
ayentày fatisfaircdanslctcmpsy porte (bus lclditcs peines. 
F A i t à Paris ce dernier iour d’O&obre mil fix foixante-va. 

Ain fi fig*t % Db Contes , de De Ho®enc<^ 


Confit tu tien de Nofbrc Saint Pere le Pape AlïXAndré 
VII. contenant aujji celle d'\ N NO CENT X.Jôn 
Predecejjeur. 

A lexandre Euefquc feruiteur des feruireors de Dieu, 
A tous fidèles Chreftiens ,falut de benedi&ion Apofto- 
lique. La Prouidence Diuine nous ayant par vn ordre fecree, 
de fans aucun mérité de noftrepart, élcuez au Trône facré de 
foint Pierre, de au gouuernemenc de toute l’Eglife : No v s 
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auonseftimé qu’il eftoit du dcuoir de noftre charge Pafto- 
raledcn’auoirrienwntà cœur, que de pouruoir foigneufe» 
ment dans les rencontres à l’intégrité de noftre faintc Foy, 8C 
de Fes facrez Dogmes , en vertu de la puiflance &: de l’au- 
torité que Dieu nous a donnée. 

Etquoyquc les Dogmes, qui cy-deuant ont efté très- fuf- 
fifamment definis pat les Conftitutions Apoftoliques , n’ayent 
pas befoin d’vne nouuclle decifion ou déclaration; à caufc tou- 
tefois que quelques perturbateurs du repos public ne crai- 
gnent pas de les reuoquer en doute, ni mefmc de les affai- 
blir 8c les enerucr par des interprétations captieufes ; pour 
empefeher que cette contagion dangereufe ne fe répande, 
&ne gagne plus auant; Nousauonscreu qu’il ne faloir pas 
différer plus long-temps d’y appliquer le remede de l’auto- 
rité A poftolique. Car noftre predcccffeur Innocent X. d’heu- 
teufe mémoire a donné depuis quelques années vne Gon- 
fticution , Déclaration, 8c Définition , en la forme 8c teneur 
qui s’enfuit. . 

Innocent Euefque feruiteur des fcruitcurs de Dieu, 
AtousfidelesChreftiens, falut 8c benediûion Apoftolique. 
Comme ainfi (oit qu’à l’occafion de l’impreffion d’vn Liure 
qui porte pour titre , Augufinus Cornchj raufeuy Epi [copi 
ïpren/is , entre autres opinions de cet Authcur , euft efté 
meuë conteftation, principalement en France, fur cinq d’i- 
celles; pluficurs Eucfqucs du mefmc Royaume ont fait in- 
stance auprès de Nous , à ce qu’il nous pluft examiner ces 
tielmcs Propofitions à Nous prefentées , 8c prononcer vn 
ugement certain 8c euident fur chacune en particulier. La 
:cncur des fufdites Propofitions cft telle qu’il s'enfuit. 

La première : Quelques Commandemens de Dieu font tm- 
<ofi blés aux hommes iufies , lors, me [me qu'ils veulent & s'ef- 
r orcent de les accomplir , félon les forces qu'ils ont pre fentes $ 
if la Grâce leur manque par laquelle ils foient rendus pofibles. 

La fécondé : Dans l'eftat delà nature corrompue on ne refile 
amais à la Grâce inferieure. 

La croifiéme : Pour mériter & démériter dans l'efiat de la. 
nature corrompue , la liberté qui exclud la necefite n’eit pat 
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rtquife en 1 homme , mois fuffit U liberté qui exclud le ton - 
freinte. 

La quatrième : Les Semipelegiens edmettoient le necefiité 
de le Grece inferieure preuenante , four chèque eût en parti* 
entier t me/me pour le commencement de U Foy ; & ils eftoient 
hérétiques ,ence qu'ils voulaient que cette Grece fuft telle, que 
le volonté humeine pultluy reffier, ou luj obeyr. 

La cinquième : Ce fi Semipelegianifme de dire que I es vs- 
Christ rfi mort pour tout les hommes , ou qu’il e refiendu 
fon feng generelement pour tout les hommes. 

Nous , qui dans la multitude differente des foins qui con- 
tinuellement occupent noftre efprit, fommes particulière- 
ment touchez de celuy de faire en forte que l’Eglifc de 
Dieu qui Nousaefté commife d’enhaut, e flanc purgée des 
erreurs des opinions peruerfes, puifle combattre aucc feu- 
reté , 6c comme vn vaifleau fur vne mer tranquille faire voi- 
le auec afTcurancc , les orages 6c les flots de toutes les tem- 
peftes e fiant appaifcz , 6c enfin arriucr au porc defiré du 
fidnt. _ 

Confiderant l’importancede cette affaire , Nous auons fait 
que les Cinq Propofitions qui nous ontefté prcfentccs «..ans 
les termes cy-deflus exprimez , fuflent examinées diligem- 
ment l’vne après l’autre par pluficurs Do&curs en la facrée 
Théologie, en prcfcncc de quelques Cardinaux de la fain- 
te Eglife Romaine fouucntcfoisafTcmblczfpccialcmcntpour 
ce fuicc. Nous auons confideréà loHir&auec maturité leur», 
fuffrages, rapportez tant de viue voix quepar écrit; &auons. 
oüy ces mefmes Doâcurs , difeourans fort au long fur ces. 
mefmes Propofitions , 6c fut chacune id’icellcs en particu- 
lier , en differentes Congrégations tenues en noftre pre- 
fence. 

Or comme Nous auions dés le commencement de cette 
difeuflion ordonné des prières, tant en particulier qu’en pu- 
blic , pour exhorter les fidèles d’implorer le fecours de Dieu , 
Nous les auons encore en fuite fait réitérer auec plus de fer- 
ucur; 6c nous mefmes, après auoir implore auec folicitude 
l’afliftance du fàint Efprit ; enfin fecourus de la faneur de. 
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cet Efprit diuin, nous auons fait la Déclaration & Définition 
fuiuante. 

La première des Propofitions fufdites : jga tiques Com- 
mandemens de Dieu font impofibles aux hommes iuftes , lors 
mtfme qu ils veulent , & s’efforcent de les accomplir, félon les 
forces qu'ils ont fre fente s ; & U Grâce leur manque , par la- 
quelle ils foient rendus poftbles. Noush déclarons temeraire, 
impie , blafphematoirc , condamnée d’anatheme, 6c héréti- 
que ,& comme telle nous la condamnons. 

La fécondé : Dans l'eîlat de la nature corrompue , on ne re- 
Ofie iamais à la Grâce inferieure . Nous la déclarons héréti- 
que , 6c comme telle nous la condamnons. 

La troificme : Pour mériter & démériter dans l’efat de la 
nature corrompue , la liberté quiexclud la necefité ne H pas re- 
juife en l’homme , mais fuffit laliberté qui exclud la contrain- 
te. Nous la déclarons heretique , 6c comme telle nous la 
xmdamnons. 

Laquatriémc: Les Semipelagiens admettaient la necefité de 
'a Grâce intérieure preuenante pour chaque allé en particulier, 
nefme pour le commencement de la Foys & ils e Ploient héro- 
ïques , en ce qu’ilsvouloient que cette Grâce fuft telle , que la 
volonté puftluy reffter tu obéir. Nous la déclarons faufle 6c 
îerctique, 6c comme telle nous la condamnons. 

La cinquième : C’eft Stmipelagianifme de dire que I e s v s 
Zhkist eft mort , ou qu’il a répandu fon Sang généralement 
<our tous les hommes. Nous la déclarons fauffe , téméraire, 
candaleufc. Et eftanc entendue en ce fens , que Iesvs 
Christ foit mort pour le falut feulement des Predeftinez } 
^ous la déclarons impie , blafphematoirc , contumclieufe , 
lcrogeanteàla bonté de Dieu, 6c heretique, & comme telle 
ious la condamnons. 

Partant nous défendons à tous fideles Chreftiens de l’vn 
c l’autre fexe , de croire, d’enfeigner, ou prefeher touchant 
efditcs Propofitions, autrement qu’il eft contenu en noftre 
xefente Déclaration 6c Définition, fous les cenfures 6c au- 
res peines dcdroiéfc ordonnées contre les hérétiques 6c leurs 
auteurs. . ..... • . 
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Nousenioignons pareillement à tous Patriarches, Arche- 
ucfques , Euefqucs , Se autres Ordinaires des lieux, comme 
aux Inquifiteurs de l’Herefie, qu’ils repriment entièrement fit 
contiennent en leur deuoir par les ccnfures & peines fufdi- 
tes , & par toutes autres voies , tant de fait que de droit, 
qu'ils iugeront conuenables, tous contredifans Se rebelles ; 
implorant mefmecbntre eux , s’il eft de befoin , le fccours du 
bras fcculier. 

Nous n’entendons pas routesfois par cette Déclaration & 
Définition faite touchant les Cinq Propofitions fufdites , 
approuucr en façon quelconque les autres opinions qui font 
contenues dans le Liure cy-deflus nommé de Cornélius Un- 
fenius. Donné à Rome à fainte Marie Maieurc, l’an denoftre 
Seigneur 1653. le dernier iour du mois de May de noftre 
Pontificat le ncuficmc. 

Mais dautant que quelques enfans d’iniquité ( ainfi que 
nous l’auons appris ) ont l’afleurancc de fcùtcnir au grand 
feandaie de tous les Fidèles Chreftiens , que ces Cinq Pro- 
pofitions nefetrouuent point dans le Liure cy - defTus allé- 
gué du mefmc Cornélius lanftnius , mais qu'elles ont cfté 
feintes fie forgées à plaiûr ; ou qu’elles n’ont pas efté condam- 
nées au fens, auquel cet Auteur les foûticnr: Nous, qui a- 
uotjs fuffifammcntôe fcricufcmcnt confédéré tout ce qui s’eft 
parte dans certe affaire ( com me ayant par le commandement 
du mefmc Pape Innocent X. noftrc Predeccfleur , lors que 
nous crtions encore dans la Dignité du Cardinalat, affidé à 
toutes les Conférences , dans lcfqucllcs par autorité Apo- 
ftoliquc la mefmc caufe a cfté en vérité examinée, aucc 
vne telle exa&itude & diligence, qu’on ne peut pas en fou» 
haiter vne plus grande ) ayant refolu de leuer &c de retran- 
cher tous les doutes qui pourroient naiftre àl’auenir, au fu- 
ict des Propofitions cy - defliis alléguées , afin que tous les 
Fideles Chreftiens fc maintiennent &c fc conferuent dans 
l’ vnité d!vnc mefmc Foy ; Nous , dis-jç , par le deuoir de no- 
ftrc charge Paftoralc , Se après vne meure deliberation , con- 
firmons, approuuons, & renouvelions par ces prefentes la 
Conftitution, Déclaration, & Définition du Pape Innocent 
» ( l . noftrc 


noftre Predcccfleur cy-dcflus rapportée. Déclarons & defi- 
niflbns que ces Cinq:Ptopûfi.cio4s:onf elle tirées du Liure 
du mefmc Cornélius Ianfenius Euefque d’Ypre , intitulé 
Aü^ufiimu , 6c qu'elles ont cité condamnées dans le fens au- 
quel cet Auteur lésa expliquées; 6c comme telles nous les 
condamnons derechef, leur appliquant Ja mefmc Cenfurc* 
dont chacune d’elles en particulier a çfte notée ou frapce 
dans cette mefmc Déclaration ôcDefinirion. 

Nous condamnons, défendons, 8c prohibons auffi le mef- 
me liure de Cornélius Ianfenius répété tant de fois , intitulé 
AuguJHnm , auec cous les autres iiures , tant manufctics 
qu’imprimez, &: tous ceux qu’on pourrait peut - cftrc faire 
imprimer à l’aucnir , où cette do&rinc du mefmc Corné- 
lius Ianfenius cy-dcffus condamnée eft ou feroit eftablic 
oufouftenuë; Défendant à tous Fidèles , fous les peines 6c 
IcsCenfurcs exprimées par le droift, &dés à prefent comme 
dés lors encourues par le feulfait, fans qu’il foitbefoin d’au- 
tre Déclaration , de tenir cette do&Tine , de la prefeher , de 
l’enfeigner , ou de l’expofer de viue voix ou par eferit , de 
l’interprcteren public ou en particulier , ou de la faite im- 
primer publiquement ou en cachette. 

C eft pourquoy nous enjoignons à tous nos vénérables Frè- 
res Patriarches, Primats , Métropolitains , Archcuefques , 
Euefques t 6c autres Ordinaires des lieux , aux Inquiflteurs 
lel’Herefie, 6c aux luges Ecclefiaftiques , aufqucls il appar- 
iendra,de faire obferuer la fufdice Conftirucion, Declara- 
ion, & Définition du Pape Innocent noftre Prcdcceflcur, 
:lon noftre prefente détermination , 6c de chaftier 6c repri- 
îer entièrement & fans referue les defobeiflans &lcs rebel - 
:s par les mefmes peines , 6c autres remèdes de droift 6c de 
;i«ft, im plorant mefmc, s’il eft befoin, le fecours du brasfe- 
ilier. Donne'! Rome à faincc Marie Maieure , l’an de 
n carnation de Noftre Seigneur milfix ccnscinquante-fix, 
fcizicmcOdobrc,& de noftre Pontificac le deuxieme. 

Iacqjves Cardinal Prodataire. 

Vifade la Cour P. Ciampini. Gvalteri. 
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I E me fioùmets fincerement à U Conjlitution du Pape Innt- 
cent X. du 31. May 1 6^. filon fion véritable fins , qui a 
effé déterminé pur U Confiitution de Nollre fiint Pere le Pape 
Alexandre P' II. du 16. Olfoire 1 6^6. le reconnois que ie fuis 
obligé en confidence d' obéir à ces Conftitutions : Et ie condamne 
de cœur & de bouc/se la dottrine des Cinq Propofittions de Cor- 
nélius lanfienius , soutenue dans fion Liure intitulé Auguftû 
nus , que ces deux Papes & Us Eue (que s ont condamnée la- 

quelle dollrine n'elt point celle de fiaint Augufiin , que lanfenim 
4 mal expliquée. contre le vray fiens de ce fiaint Dotfeur. 

Signé y Bavdovyh. 

.Collationné aux Originaux par moy Conseiller Secrétaire da 
Roy , Maii'on & Couronne 4c .France > fie 4c fes Finance»* 
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